
MESSAGES 
DU PRESIDENT 

Chers tous,
Soyons bref, votre président 
est enchanté par le renouveau 
de Baobab . C’est une véritable 
renaissance et le web n’y est pas 
étranger ! 

En effet nous avons un site, 
ce qui nous rend très fi ers !
Voilà si vous voulez en savoir 
plus ? Rendez-vous sur 
www.lebaobab.ch.

Alors surfez et donnez-nous 
votre avis, vos suggestions sont 
les bienvenues : Eh bien à tout 
bientôt sur le net !!!!

Avec mes meilleures pensées 

Réfl exion…. 

Ce qui me révolte, c’est qu’à 
notre époque  il puisse y avoir 
des gens qui ont faim.
Alors qu’ici on gaspille la
nourriture. C’est absolument fou 
et cela fait longtemps que cela 
dure.
Nos amis de couleur que nous 
voulons aider, ont faim de savoir 
!! Mais parfois au moins une 
fois l’an ils ont aussi faim par 
manque de nourriture car les 
récoltes  pour toutes sortes de 
raisons, ont été mauvaises!!!  

Cela m’interpelle vivement et 
j’aimerais vous le faire partager, 
car plus nous serons à être 
conscient de ces problèmes, 
mieux le monde ira !!

Avec mes messages engagés

Serge Maire

Bulletin no 2 – juillet 2005 

Le bulletin no 1 nous a permis de 
voir que vous êtes nombreux à vous 
intéresser à notre action et vos dons, 
vos paroles et votre participation à  
nos activités nous font chaud au 
cœur. Nous avons eu également 
notre premier contact grâce au site 
internet.

Pour tout cela, simplement MERCI 
à J.-P. Béguelin, C. Béguelin, 
J. Goepfert, A.-L. Bernheim, J. 
Auberson, D. Mermod, M. & C. 
Junod, M. Quartenoud, D. Stringa, 
M. De Oliveira, Famille Joly, J. 
Cavelty, D. Dorthe, N. Busset, V. 
Parguel, Famille Jriarte, P. Danna, 
Famille Duperrex, Famille André, R. 
Carli, Paroisse de Châtel-St-Denis, A. 
Gesset, Famille Rojas, M. Duc, P.-A. 
Arnaud, P. Hadorn, N. Hegg, Sara, 
Famille Maire, C. Gianina, A. Carli

A cet effet : 

Le 9 avril dernier à Attalens nous 
aurions pu passer une journée dans 
le jardin entre l’apéro, le hamac, 
à discuter, rêver en regardant 
les jonquilles, bref à se la couler 
douce. 

Bien détrompez-vous, ce fût une 
journée froide et très enneigée 
(environ 15 cm en fi n de journée) et 
où habituellement deux personnes 
occupent la maison et où le calme 
est d’actualité, nous nous sommes 
retrouvés à 16 personnes et la 
maison s’est transformée en usine à 
savons, bougies, panneaux divers et 
réserve à oiseaux. 

De 11h30 à env. 17h30 nous avons 
tous – soit de presque 5 ans à plus 
de 55 ans – œuvré afi n d’obtenir de 
jolis objets en vue de les vendre au 
marché prévu le 1.5.2005 à Coppet, 
en faveur de l’Association. 
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Chères Amies et chers Amis du Baobab,
Malgré le froid, la bise et la neige, 
cette journée était très ensoleillée 
et joyeuse. Nous avons été menés 
dans ces tâches par des cheffes 
d’atelier hors paired et je profi te de 
remercier Sara, Catherine, Janique 
et Carine, qui sans elles, Fanny, 
Noémie, Barkissa, Corinne, Corine, 
Natacha, Raymonde, Myriam, 
Jacqueline, Frédéric, Serge et moi-
même n’auraient été que des 
« manoyons » sans travail. 

Je profi te également de remercier 
Claude Corbaz qui nous offert les 
plaques en bois pour nos panneaux, 
Doris Walgenwitz pour le prêt de sa 
machine miracle. 

Nous avons terminé cette belle 
journée par un repas en commun 
et nous nous réjouissons déjà de 
réserver une prochaine à ce genre 
d’activité. 

Notre premier marché nous 
indiquera si notre travail est 
apprécié. 



Aide au Burkina Faso 

C’est honorable de vouloir faire le bien pour son prochain, toutefois 
j’ignore tout du continent africain, j’ignore tout de la culture des habitants 
et pour couronner le tout, je n’ai jamais voyagé en Afrique ! Le Burkina 
Faso, enfi n ses habitants sont tellement loin de mon mode de vie (en km 
aussi). 
A froid, le seul problème que j’imagine avoir en commun, c’est l’écologie. 
Mes intentions sont bonnes, mes connaissances sont nulles !

Qu’à cela ne tienne, je me mets donc à la lecture : 

• « Burkina Faso » de S. Janin 
 (avec qui j’ai fi nalement un contact téléphonique)

• « Les Femmes source de progrès » W. Randin 

Puis en compagnie de Raymonde et Serge, je me rends à la conférence de 
Katia van Weel. Certains d’entre vous se rappèlerons que Katia van Weel 
a gagné un prix en participant à l’émission de la TSR « Le rêve de vos 20 
ans » et son action en faveur de la scolarisation des jeunes fi lles du Burkina 
Faso a commencé en 1995. Dix ans après, une cinquième école vient d’être 
ouverte. 

Après ces différents contacts et lectures, j’ai appris certaines choses et 
j’espère qu’additionné à ma bonne volonté mes actes seront non pas 
parfait, mais le plus adaptés à la situation locale. Je tiens à relever certains 
points qui m’ont paru importants : 

• l’éducation est une part important en vue de l’autonomie et de la 
dignité

• l’école devra être construite en ciment, afi n qu’elle dure
• à cela doit s’ajouter un puit et un potager (les enfants n’ont souvent 

pas à manger à leur arrivée à l’école)
• les classes devront avoir des cours pour le moré (langue locale), le 

français, le planning familial, l’artisanat
• le matériel de base offert.
• il y a beaucoup de ressource locale et les villageois, parents doivent 

être impliqués moralement, physiquement et fi nancièrement
• les enfants les plus démunis auront accès à l’école à raison de 50% de 

fi lles et garçons (actuellement 42% d’enfants sont scolarisés pour 27% 
de fi lles)

• il est impératif que les enfants ne doivent pas se marier durant leur 
scolarité. 

Notre tâche sera d’imposer certaines règles de bases, mais de confi er 
la gestion du centre scolaire aux parents d’élèves, afi n qu’ils puissent 
s’autogérer et évidemment devenir indépendant. 

Il nous faudra également prendre le temps de parler avec le chef du village 
et surtout d’oublier notre culture, ne pas imposer notre façon de vivre, 
notre façon de faire, nous sommes là pour donner le coup de pouce pour 
le début d’un nouveau chapitre de la vie du village Toessin. 

J’ai beaucoup à apprendre et me réjouis dans un premier temps de visiter 
en tant que touriste ce pays qui m’est totalement inconnu !

      Aline Carli

L’Afrique noire 
en poésie
 
L’éléphant avait perdu son œil 
dans un ruisseau

Pour le retrouver il pataugeait 
dans tous les sens. Il ne put  rien 
voir tant l’eau était trouble. Mais 
il cherchait, il cherchait toujours  
sans rien trouver. 

Non loin de là, fl anquée sur un 
bout de bois, une grenouille 
qui  venait de prendre la fuite, 
observait l’éléphant se débattre 
dans l’eau. Elle  lui dit : 

O éléphant ! O éléphant ! Du 
calme ! Du  calme ! 

L’éléphant s’immobilisa. Petit 
à petit, le ruisseau commença 
à  se clarifi er. L’eau devint 
transparente. De nouveau, le 
ruisseau roulait son eau  pure 
comme du cristal. Alors l’éléphant 
aperçut son œil qui brillait au 
fond du  ruisseau. Il le ramassa, 
le planta dans son orbite et s’en 
retourna au village.  

Voilà pourquoi, s’il vous arrive 
malheur, ne vous troublez pas  
et surtout ne forcez rien. Dans la 
sérénité, une bonne idée jaillira 
de votre  esprit et vous saurez 
alors vous tirer d’affaire. 

Corine Gianina



Malgré son poids, il peut atteindre 
rapidement une vitesse de 40 km/h. 

Ils vivent en troupeaux de 10 à 20 
individus, constitués d’un mâle 
dominant, de plusieurs femelles et 
petits, guidés en général par une 
vieille femelle. 

Ils ingurgitent plus de 200 kg de 
matière végétale par jour et sont 
capables de déraciner avec leur 
trompe des arbres d’un mètre de 
diamètre et, lorsqu’ils sont trop 
nombreux sur un territoire, ils 
peuvent constituer un facteur de 
déboisement. L’éléphant d’Afrique 
est plus farouche que son cousin 
d’Asie qui lui est apprivoisé et 
utilisé par l’homme pour travailler 
dans les exploitations forestières.

Les éléphants se reproduisent 
toute l’année et après une période 
de gestation de 22 à 24 mois, la 
femelle se retire du troupeau 
pour mettrebas dans un endroit 
tranquille. Il quittera sa mère à 10 
ou 12 ans lorsqu’il ne risquera plus 
de se faire attaquer par un lion. 
Naturellement l’autre ennemi de 
l’éléphant est l’homme.

Animaux 
du Burkina Faso
Les éléphants entrent dans 
la catégorie des pachydermes 
(animaux à peau épaisse) comme 
les rhinocéros et les hippopotames. 
Leur peau, recouverte de quelques 
poils, tend à se fendiller sous l’effet 
du soleil. 

Pour compenser le dessèchement de 
leur peau les éléphants se roulent 
dans la boue ou la poussière et 
apprécient les bains. 

L’éléphant d’Afrique d’une taille 
supérieure à celle de son cousin 
d’Asie, est le plus grand mammifère 
terrestre. Il mesure jusqu’à 4 m. de 
hauteur au garrot et son poids peut 
atteindre 7 tonnes pour les mâles. 

Il a de très larges oreilles qui lui 
servent à évacuer la chaleur. Il utilise 
sa trompe, qui se termine par des 
sortes de doits (deux), pour sentir, 
prendre, boire, arroser.

Ses défenses peuvent peser jusqu’à 
100 kg chacune pour de vieux 
mâles. Toutefois, suite à la chasse 
inten-sive pour l’ivoire, on ne 
trouve aujourd’hui que rarement 
des éléphants dont les défenses 
dépassent 45 kg. 
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JEU
1. Quel est le cri de l’éléphant et quel est l’autre animal qui pousse le même cri ?

2. Quel est le poids d’un  petit à la naissance ?
3. Quelles sont les deux grosses différences entre l’éléphant d’Afrique et l’éléphant d’Asie 

4. Combien d’espèces d’éléphants existent-ils aujourd’hui ?       

La durée de vie moyenne d’un 
éléphant est de 60 à 70 ans. 



Il y a 2 ans je me suis rendue à la 
bibliothèque de Lausanne pour 
des bouquins et y en a un qui m’a 
interpellé.
J’ai pris par hasard...  un coup 
de  coeur... c’était un bouquin 
de poésie et 2 textes  m’ont 
particulièrement plus. 

Le Baobab
reste le symbole de la paix et de 
la non-violence pour les peuples 
d’Afrique. Il est l’arbre du Petit-
Prince pour les connaisseurs...

C’est un arbre mythique et chargé 
d’histoire. Il marque très souvent 
l’emplacement d’un lieu de 
rencontre, de palabres dans un 
village. C’est avant tout l’arbre 
qui vit le plus vieux au monde et 
atteint souvent une circonférence 
démesurée.
Il est très respecté par les peuples 
car il est considéré comme l’arbre 
le plus utile d’Afrique

Le fruit, les graines, les feuilles 
sont consommables et largement 
utilisés dans la pharmacopée 
traditionnelle africaine, tout 
particulièrement pour les 
problèmes digestifs mais aussi pour 
leurs vertus anti-infl ammatoires.

La pulpe du fruit est anti-diarrhée, 
elle est mélangée à de l’eau et 
consommée sous forme de glace 
ou de jus de fruit délicieux.

Les feuilles peuvent aussi être 
séchées au soleil, réduites en 
poudre et conservées d’une année 
à l’autre. Cette poudre (lalo) est 
incorporée aux céréales ou dans 
les sauces pour la préparation du 
couscous de mil.

Les graines contiennent de l’huile 
alimentaire. La partie interne de 
l’écorce qui contient la matière 
fi breuse est utilisée pour la 
fabrication de cordes.

Corine Gianina

Réponse à notre jeu sur l’éléphant : 

1. Le barrissement et le rhinocéros.
2. De 90 à 120 kg
3. Les oreilles et les défenses sont plus grosses chez l’éléphant 

d’Afrique et le bout de la trompe est muni de deux lèvres alors que 
l’éléphant d’Asie n’en a qu’une. 

4. Seulement deux espèces. Autrefois, il y avait également le 
mammouth.

CALENDRIER

27 août 2005   Marché à Bossonnens

3 septembre 2005 Vide-Grenier à Attalens

23 septembre 2005 Assemblée Générale (convocation suivra) 

15 octobre 2005  Marché à Châtel-St-Denis 

16 décembre 2005  Marché à Coppet

 ***********************************

Président et vice-présidente :

Serge et Raymonde Maire • Tél. 021 907 12 85 • serge.maire@zurich.ch

Trésorière : 

Corine Gianina • Tél. 022 364 14 65 • corine.gi@bluewin.ch

Secrétaire : 

Aline Carli • Tél. 021 691 76 46 • aline.carli@zurich.ch
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